
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

9 décembre 2022 – n°429 

France : état des cultures de protéagineux 
d’hiver 

Les pois et les féveroles d’hiver ont été en partie semés en 
octobre et novembre dans la moitié nord. Les pois d’hiver les plus 
précoces de la zone nord-est sont en cours de levée. Le reste des 
semis, perturbé par des pluies, est encore en cours.  

Dans la zone ouest, les lupins d’hiver, semés entre mi-
septembre et début octobre, ont bénéficié de bonnes conditions 
d’implantation. Ils ont atteint le stade 6 feuilles.  

Dans le sud-ouest, les semis des pois d’hiver sont terminés. 
Ils se sont déroulés dans des conditions favorables, début 
novembre, avant l’arrivée des pluies et du froid. Si les sols sont 
suffisamment ressuyés, les semis des pois de printemps pourraient 
débuter fin décembre. Source : Terres Inovia. 
 

Bilan pois 2022/23 (prévision)  
L’offre en pois a nettement reculé en 2022/23 en raison de la 

baisse des surfaces. La hausse des prix des céréales et des 
oléagineux en 2021/22, plus marquée que celle du pois, ainsi que 
des rendements et une qualité insatisfaisants en 2021 n’ont pas 
encouragé sa mise en culture en 2022. Les importations (56 600 t 
en 2021/22 dont 20 550 t de Russie) devraient, elles, progresser. 
 

Bilan POIS France Réc. 2021 
2021/22 

Réc. 2022 
(1 000 t) 2022/23 (prév.) 

 Production  574 394 
 surfaces (1 000 ha) - [rendement (q/ha)] 202 [28,4] 134 [29,4] 
 Stock initial 35 54 
 Importations 57 70 
 Total RESSOURCES 666 518 
 Utilisations intérieures 378 333 
 dont semences 31 33 
 dont alimentation animale * 197 150 
 dont aliment. humaine et ingrédients 150 150 
 Exportations 234 160 
 vers UE 156 140 
 vers pays-tiers 78 20 
        dont Chine 61 10 
 Total EMPLOIS 612 493 
 Stock final 54 25 

 * industrielle et à la ferme (estim.) Sources : Terres Univia avec Douanes 
 (imports/exports 2021/22), FranceAgriMer (surfaces PAC 2021, stocks 
 2021/22) et SSP (surfaces et production 2022) 

Concernant les débouchés, les exportations pourraient for-
tement diminuer (prévision : 160 000 t), en particulier en direction 
de la Chine. En effet, les productions canadiennes et russes ont 
augmenté en 2022, ce qui renforce la concurrence sur le marché 
mondial. Le débouché de l’alimentation animale (industrielle et à 
la ferme) reculerait en raison de la baisse des disponibilités. Par 
contre, celui des ingrédients (à base de pois jaune) et de l’ali-
mentation humaine (pois vert pour la casserie) se maintiendrait à 
un niveau de 150 000 t. 
 

Exportations et importations de féverole  
Les exportations françaises de féverole ont porté sur 9 270 t 

en septembre 2022. De juillet à septembre 2022, elles totalisent 
24 840 t (en partie avec des stocks de la récolte 2021), soit deux 
fois plus que les expéditions réalisées à la même période en 2021. 
Elles ont principalement augmenté sur la Norvège (21 770 t) qui 
reste la 1ère destination des exportations françaises de féverole.  

Les importations de féverole ont également augmenté, de 
8 110 t de juillet à septembre 2021 à 18 975 t (dont 18 360 t du 
Royaume-Uni) sur la même période en 2022. 
 

Exportations de pois : au ralenti 
Les exportations françaises de pois (semences incluses) sont 

peu soutenues. Elles ont représenté seulement 33 100 t de juillet à 
septembre 2022, soit deux fois moins que l’an dernier sur la même 
période.  

Les pois restent surtout exportés vers la Belgique pour la 
fabrication d’ingrédients et l’alimentation animale, un débouché 
qui reste solide. A noter la quasi absence de livraisons vers la 
Chine (1 040 t seulement). 
 

Exports POIS  
septembre 22 

cumul juil. 22 rappel juil. 21 
(tonnes) / septembre 22 / septembre 21 

 UE ................................ 8 885 29 355 38 530 
   dont Belgique ...................... 6 385 20 985 22 800 
   dont Pays-Bas ................... 565 1 550 10 735 
   dont Allemagne ................... 430 2 625 2 340 
   dont Espagne ....................... 700 1 600 1 895 
 Pays-tiers ............................. 1 615 3 745 28 570 
   dont Chine ........................... 0 1 040 * 25 715 
   dont Suisse .......................... 915 1 550 1 870 
 Total  10 500 33 100 67 100 

   * 61 385 t sur juillet 2021 / juin 2022 
                                                Source : Douanes (pois, semences incluses) 
 

UE : production de pois stable 
Les surfaces de pois dans l’UE-27 se maintiennent à un 

niveau proche de 800 000 ha depuis 2020 (hors Royaume-Uni). On 
est loin du million d’hectares atteint en 2017. Elles ont représenté 
771 000 ha en 2022 (- 2 % par rapport à 2021), le net recul de la 
culture en France étant partiellement compensé par une progression 
dans la plupart des autres pays : Allemagne (sole en hausse pour la 
4ème année consécutive), Lituanie, Espagne, etc. 

La production de pois de l’UE est estimée à 1,85 Mt en 
2022, un niveau similaire à 2021. Malgré la baisse de ses surfaces, 
la France reste le 1er pays producteur de pois de l’UE avec 21 % de 
la production en 2022, devant l’Allemagne. 
 

 2020 2021 2022 2020 2021 2022 

POIS Surfaces (1 000 ha) Production (1 000 t) 

France  ................ 209 202 134 572 574 394 
Allemagne  .......... 83 98 107 298 299 322 
Lituanie  .............. 62 62 75 151 121 164 
Espagne  ............. 117 115 123 223 174 141 
Roumanie  ........... 97 75 72 111 160 130 
Rép. tchèque  ...... 33 39 41 85 104 119 
Estonie  ............... 36 33 37 81 59 92 
Suède  ................. 22 22 24 73 56 89 
UE-27 *  796 786 771 1 936 1 862 1 850 

Source : Terres Univia d’après Eurostat et autres données nationales (2022 : 
provisoire)  * y compris autres pays, hors Royaume-Uni (2022 : 58 000 ha) 
 

Vient de paraître 
Edition 2022 du recueil « Statistiques Oléagineux et Plantes 

riches en protéines » de Terres Univia en version numérique sur 
www.terresunivia.fr (rubrique « Réglementation et Marchés » puis 
« Statistiques ») ou papier sur demande à contact@terresunivia.fr. 
 



NOTE AUX OPERATEURS n°429 – 9 décembre 2022 

MARCHÉ des POIS et FEVEROLE RÉCOLTE 2022 

 

rendu Rouen et départ Eure-et-Loir 

(€/t, hors 
majorations) 

rendu Rouen 
janvier/mars 

départ  
Eure-et-Loir 
déc.//mars 

Pois jaune 
Pois standard 

370 A 
360 A 

 
370 V 

Féverole alim. 
animale 
Blé meunier * 

 
 

301  

 
 
 

* 76/220/11% 

Prix au 6 décembre 2022 : rendu centre Bretagne 
(€/t, pour  

du décembre) 
pois  blé 

fourrager maïs  orge  tourteau de soja  

Hors majoration 394 V 301 303 275 
décembre Lorient 

+                      
frais d’approche 

Majo. incluses 398,3 V 305,2 307,2 279,2 563 

 

 
Prix pois et féverole récolte 2022 (€/t)  
(hors majorations mensuelles) 

 
Prix tourteau de soja (€/t) Parité $/€  
délivré Ports de l’Ouest 
(pour du janvier depuis le 22/11) 

 

Prix rendu centre Bretagne 2021/22 et 2022/23 (€/t) 
(en disponible, majorations mensuelles incluses pour pois et blé)  

 

 Activité restreinte en pois standard. Des 
transactions en pois jaune. Demande ralentie en
féverole pour l’export. 

 L’activité sur le marché du pois standard
se résume à des affaires ponctuelles. Le manque 
d’intérêts acheteurs s’explique par une offre encore 
plus réduite que sur les campagnes précédentes,
conséquence de la chute de la production cet été. 
De plus, une part importante de la collecte est 
destinée au débouché pois jaune pour la fabrication 
d’ingrédients sur le marché intérieur et à l’export 
vers la Belgique.  

La faiblesse de la demande en pois standard 
est également due à des prix peu compétitifs aux 
dires de fabricants. Depuis la fin novembre, les
cours du pois ont fortement baissé dans le sillage 
du blé, se situant le 06/12 à 370 V €/t en équivalent 
départ Eure-et-Loir, pour du déc./mars. Mais l’écart 
entre pois standard et blé fourrager reste très élevé, 
actuellement proche de + 95 €/t en rendu centre 
Bretagne.  

 En pois jaune rendu Rouen (alimentation 
humaine), des affaires ont été assez régulièrement 
traitées depuis le début de la campagne, à des prix 
variant entre 420 et 400 €/t entre la mi-octobre et 
fin novembre. Cette semaine, le niveau acheteur a 
brutalement baissé à 370 €/t rendu Rouen, pour du 
janvier/mars. La qualité visuelle des graines récol-
tées cette année est jugée satisfaisante. 

La demande chinoise pour le pois jaune 
français sera plus modeste en 2022/23 (moins de 
10 000 t ?), conséquence de la hausse de la pro-
duction canadienne de pois, passant de 2,3 Mt en 
2021 à 3,6 Mt en 2022 (retour à la normale des
rendements), le Canada étant depuis plusieurs 
années le principal fournisseur de pois de la Chine. 

 En féverole fourragère pour l’export vers 
la Norvège, de nombreux lots ont été offerts sur le 
marché en août et septembre, avec de fréquentes
concrétisations. L’activité a été plus clairsemée les 
semaines suivantes.  

Les prix sont orientés à la baisse sur fond de 
forte concurrence (abondante récolte anglaise 
complétée par des offres des pays baltes). Dernier 
prix : 380/385 A €/t rendu Rouen à fin novembre, 
pour du janvier/mars. Le marché n’était pas ache-
teur cette semaine (la demande, bien couverte, s’est 
momentanément retirée). 

 


